
Les banques de semences offrent un 
accès aux semences, à de l’éducation 
et à la communauté. Elles sont 
conçues pour jouer un rôle à long 
terme au sein de la communauté, soit 
celui de protéger et de gérer notre 
héritage de semences collectif, d’une 
saison à l’autre et d’une génération 
à l’autre.

Comment organiser une  
banque de semences 
communautaire
Où se trouve la banque de semences la plus près?  
(Un indice : ce n’est probablement pas dans une voûte 
souterraine sur une île glaciale au large de la Norvège.) 
Il est vrai qu’il existe de grandes banques de semences nationales et 
internationales qui ont pour but d’assurer la survie du patrimoine 
collectif pour les générations futures. Par contre, il est tout aussi vrai 
que vous pouvez investir dans la sécurité des semences bien plus près 
de chez vous, c’est-à-dire dans votre propre banque de semences 
communautaire. Nous espérons que lorsque vous en apprendrez plus 
à ce sujet, vous serez d’accord pour dire qu’une banque de semences 
communautaire offre des occasions « en or »!

Contrairement aux banques nationales ou internationales, les banques de semences 
communautaires visent moins la préservation à long terme et plus le partage de 
semences d’une saison à l’autre. C’est pour cette raison qu’on les appelle parfois 
des « bibliothèques de semences ». Peu importe leur nom, l’essence de toutes les 
banques est la même : ce sont des centres où l’on stocke des semences (souvent 
cultivées localement) et partage celles-ci avec des cultivateurs locaux. La plupart 
offrent leurs semences gratuitement, puisque l’idée derrière les banques de semences 
communautaires est que les semences ne sont pas une marchandise, mais bien une 
ressource commune.

Les banques locales servent de siège social pour préserver la diversité des semences 
qui constituent les fondements d’un système alimentaire local résilient. Elles ont 
plusieurs fonctions :
•	Protéger et souligner la valeur des semences patrimoniales et locales. 
•	Éduquer la communauté sur le jardinage, la sauvegarde des semences et la sélection 

en fonction des besoins locaux.
•	Accroître la diversité des gens qui prennent part à la bonne intendance des semences.

Quels sont les avantages de créer une banque de semences dans votre communauté?
•	Éviter une perte de diversité génétique et la disparition de variétés de semences 

locales.
•	Produire des semences capables de bien pousser dans les sols et le climat de la 

région.
•	Augmenter l’accès aux semences pour tout le monde, mais particulièrement pour les 

jardiniers communautaires débutants à faible revenu.
•	Éduquer la communauté sur la sauvegarde des semences et tisser un lien avec notre 

histoire collective, les semences faisant partie de celle-ci en tant que ressource 
publique commune.

•	Renforcer le système alimentaire local et améliorer la sécurité alimentaire, en 
commençant par les semences.

•	Accroître la sensibilisation et mobiliser les actions entourant certaines questions liées 
aux semences, par exemple les brevets et le génie génétique.

À quoi servent les 
banques de semences 
communautaires?
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Semer une graine :
creer des partenariats et recruter  
des gens
Des gens possédant des compétences, des ressources et des connaissances 
complémentaires sont indispensables aux banques de semences communautaires. En 
effet, vous aurez besoin de jardiniers compétents, idéalement de quelques sauveurs de 
semences vétérans et de personnes possédant de bonnes aptitudes en matière 
d’organisation et de tenue de dossiers. Mais la personne la plus importante demeure 
celle qui affiche sa passion pour la collaboration. 

Essayez donc de trouver des gens qui participent à d’autres projets de jardinage ou de 
semences dans votre communauté pour vous aider, par exemple des personnes qui ont 
participé à un échange de semences ou qui sont membres d’un jardin communautaire. 
Vous pouvez aussi recruter des militants de la santé ou de l’alimentation, des 
organisateurs communautaires, des étudiants ou des professionnels du domaine des 
technologies de l’information.

Trouver des partenaires 
Des partenaires peuvent offrir plus qu’un simple lieu aux banques de semences communautaires. 
Ils peuvent faire connaître des sources de financement, fournir des systèmes organisationnels pour 
faire le suivi des semences et des personnes impliquées, et aider à faire la promotion du projet 
auprès de leur clientèle et réseau de contacts. 

Vous devrez sans doute déployer beaucoup d’efforts au début du projet pour mettre de l’avant 
votre vision. Placez des affiches ou des dépliants dans la ville pour annoncer la création de la 
banque de semences et permettre aux gens de communiquer avec vous s’ils souhaitent s’impliquer. 
Vous pouvez aussi animer un échange de semences pour attirer des recrues. Des publications sur 
les réseaux sociaux, des annonces dans les journaux locaux, des dépliants dans les coopératives 
d’alimentation et des courriels permettront également de répandre la bonne nouvelle, à savoir qu’il 
existe un projet intéressant sur les semences au sein de la communauté. 

Au fur et à mesure que vous commencerez à trouver des organisateurs, pensez à former des 
comités ou à désigner certaines personnes comme responsables de tâches précises :

•	Sélection de l’emplacement et gestion continue.

•	Accès communautaire ou système d’abonnement.

•	Gestion et suivi de l’inventaire.

•	Coordination des bénévoles.

•	Éducation et communication sur la sauvegarde des semences.

•	Comptabilité et campagne de financement.

Gardez en tête que peu importe le nombre d’organisateurs ou partenaires que vous trouverez au 
départ, plus de gens souhaiteront s’impliquer lorsqu’ils commenceront à mieux comprendre 
l’importance de cette magnifique ressource communautaire.
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Voici des groupes avec qui 
communiquer pour trouver du 
soutien ou des partenaires :
•	Clubs horticoles
•	Organismes communautaires 

avec des objectifs semblables, 
comme le mouvement Slow 
Food ou Transition Town

•	Groupes agricoles 
•	Églises  
•	Jardins scolaires 
•	Maîtres jardiniers 
•	Jardins communautaires
•	Entreprises de semences
•	Pépinières

-
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S’enraciner : 
etablir une structure, un emplacement et 
une reserve de semences
Lorsque vous aurez formé un groupe d’organisateurs, prenez le temps de réfléchir ensemble 
notamment aux questions ci-dessous, qui concernent la portée et la structure opérationnelle 
de votre banque de semences :
•	Comment le groupe prendra-t-il des décisions? Avez-vous besoin d’un leadership centralisé?
•	La banque de semences sera-t-elle ouverte au public, ou les participants devront-ils 

s’abonner ou s’engager d’une façon quelconque à soutenir le projet?
•	À quels moments (année, mois, semaine et heures du jour) l’inventaire sera-t-il accessible et 

des bénévoles présents pour donner un coup de main lorsque nécessaire?
•	Tous les types de semences seront-ils acceptés dans l’inventaire? Celui-ci se limitera-t-il 

aux semences cultivées par les participants ou inclura-t-il aussi des semences de sources 
commerciales ou étrangères?

•	Le groupe souhaite-t-il créer un programme de production de semences et fixer des priorités 
pour augmenter la quantité et la qualité de certaines semences?

•	Quelle place allez-vous accorder à l’éducation sur la sauvegarde et combien de ressources 
cela va-t-il nécessiter? 

Emplacement 
L’emplacement idéal pour une banque de semences communautaire devrait répondre aux besoins des gens 
et des semences. Cela veut dire qu’il offrira un espace de stockage adéquat pour l’inventaire et sera facile 
d’accès pour le public. Les emplacements qui seront les plus secs et propices pour les semences ne seront 
peut-être pas les plus faciles d’accès pour le public. Choisir un emplacement signifie donc parfois faire des 
compromis. Par exemple, les gens qui souhaitent fouiner dans l’inventaire, en apprendre plus sur les semences 
ou faire des rencontres ne trouveraient pas très agréable de le faire à la température de stockage idéale de 
10°C. Il est vrai que les semences durent plus longtemps dans des conditions idéales, mais le stockage à long 
terme n’est pas une préoccupation, puisque les banques de semences communautaires distribuent régulière-
ment des semences et obtiennent de nouvelles semences chaque saison. 

Voici une liste plus complète d’éléments dont vous devriez tenir compte au moment de choisir un 
emplacement :  
•	 Accessibilité. Choisissez un emplacement qui est commode pour la communauté et que les gens 

auront envie de visiter. Assurez-vous qu’il y a assez d’espace autour de l’inventaire pour que plusieurs 
personnes puissent fouiller en même temps. Essayez de trouver un lieu où des groupes pourront aussi 
se réunir pour des activités éducatives, des événements sociaux ou des cours.

•	 Climat. Sélectionnez un emplacement où l’inventaire restera au sec et sera protégé contre les 
intempéries. Cela veut habituellement dire à l’intérieur avec des températures fraîches, ou au moins 
stables (voir la section 3 pour plus d’information sur la gestion du climat et de l’inventaire).

•	 Protection contre les insectes nuisibles. Déterminez s’il y a un risque que des rongeurs, des insectes 
ou d’autres animaux puissent endommager vos semences.

•	 Coût. Ça serait génial si vous pouviez obtenir l’espace gratuitement grâce à un partenariat. En cas de 
location, vous devez tenir compte des coûts liés aux assurances et aux services publics, et de tout autre 
coût d’exploitation mensuel dans votre budget.

•	 Entreposage additionnel. Déterminez si vous avez besoin d’espace additionnel pour vos fournitures, 
comme les dossiers d’inventaire, les carnets de sauvegarde et autres matériaux. Cela pourrait aussi être 
utile de pouvoir entreposer les dons de semences jusqu’à ce qu’ils soient triés, étiquetés et prêts à offrir 
aux gens qui fréquentent votre banque.

Envisagez de créer votre banque 
de semences communautaire en 
partenariat avec des représent-
ants d’un organisme actuel qui 
pourrait vous prêter un local :
•	Bibliothèques de livres 
•	Églises 
•	Écoles
•	Parcs, jardins communautaires 

ou centres de la nature qui 
comptent des bâtiments

•	Centres communautaires ou 
autres organisations civiles 
ouvertes au public

•	Bureaux d’organismes sans 
but lucratif 

2 -
-
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Sur abonnement ou accès public
De nombreuses banques de semences communautaires demandent aux participants de s’abonner 
avant de leur donner accès aux semences. L’abonnement peut être aussi simple que noter le nom et 
les coordonnées de la personne, ou plus complexe et impliquer des frais d’abonnement, des 
exigences pour les bénévoles et un système de tenue de dossier pour faire le suivi des activités. Ces 
mesures supplémentaires peuvent servir à créer une communauté de gens plus impliqués. Plus 
l’investissement et l’intérêt seront grands, plus les gens seront portés à sauver des semences et à 
contribuer à l’inventaire. Et bien sûr, même des frais d’abonnement minimes vous aideront à couvrir 
vos coûts opérationnels.  

Certaines banques sont ouvertes à tout le monde et n’exigent aucun abonnement, engagement ou 
bénévolat. Ce modèle public offre un accès plus grand aux semences, mais aussi à plus de gens, y 
compris des jardiniers débutants et des jardiniers qui n’ont pas les moyens d’acheter des semences. 
Il fonctionne particulièrement bien si vous pouvez compter sur un bon groupe de personnes qui 
sont emballées à l’idée de sauver des semences et de partager non seulement leurs semences, mais 
aussi leurs compétences. Les deux modèles ont des avantages et des désavantages et peuvent 
convenir à votre communauté. Cela dépend au fond de vos objectifs, de votre vision et de vos 
capacités.

Heures d’activité
Quand la banque de semences sera-t-elle ouverte au public ou à ses membres? L’inventaire sera-t-il 
disponible toute l’année?   

La plupart des banques de semences communautaires fixent des journées et des heures durant 
lesquelles il sera possible d’accéder à l’inventaire. D’autres ont des horaires moins réguliers qui sont 
annoncés chaque mois ou qui coïncident avec des événements ou des activités éducatives. D’autres 
encore peuvent être ouvertes quelques mois seulement durant l’hiver et au début du printemps, 
lorsque les gens se procurent des semences. 

Les heures d’activité des banques qui sont hébergées de manière indépendante (c’est-à-dire 
qu’elles ne partagent pas un espace commun dans un bâtiment public) dépendront de la dis-
ponibilité des bénévoles. Celles situées dans des bibliothèques ou autres bâtiments publics seront 
généralement ouvertes lorsque l’endroit est ouvert au public. Des bibliothécaires ou des bénévoles 
pourraient accepter de donner un coup de main avec l’inventaire, ou au moins orienter les gens 
vers celui-ci. N’oubliez pas de laisser des affiches expliquant comment s’impliquer si un représent-
ant de la banque de semences n’est pas toujours sur place. 

De nombreuses banques de semences communautaires fournissent des semences 
gratuitement, tout en demandant des frais d’abonnement minimes. Pourquoi? D’un 
point de vue pratique, la plupart des plantes produisent une telle abondance de 
semences qu’il est impossible pour un sauveur de toutes les utiliser. Un des objectifs de 
la création de communautés est de développer une « économie de partage » dans le 
cadre de laquelle les membres partagent au lieu de vendre ce qu’ils ont en trop. Chez 
Seed Matters, nous pensons que les semences sont une ressource naturelle qui doit 
être un bien commun et non une marchandise, et que tout le monde devrait avoir 
accès à une telle ressource. 

Semences gratuites : le sont-elles réellement?



Budget et financement
Le loyer et les services publics représentent normalement les dépenses d’exploitation les plus 
importantes. Nous le soulignons encore une vois, mais c’est la raison pour laquelle vous devriez 
songer à faire équipe avec une entreprise ou un organisme public. Il y aura aussi de petites dépens-
es de fournitures, comme des enveloppes, mais, de manière générale, les coûts sont peu élevés. 
Vous pourriez être en mesure de couvrir une très grande partie de vos coûts grâce à des frais 
d’abonnement ou des dons. Vous pourriez aussi communiquer avec des entreprises locales, par 
exemple des coopératives alimentaires ou d’autres entreprises écologiques, pour obtenir un appui 
financier. Assurez-vous alors d’expliquer comment vous soulignerez leur appui sur place ou sur 
votre site web, dans vos courriels ou toute autre communication.

Inventaire initial
Vos objectifs et la communauté que vous desservez détermineront le type de semences que vous 
garderez en stock. Vous accepterez peut-être tous les dons de semences si le but premier est de 
soutenir le jardinage local. Vous déciderez peut-être d’avoir uniquement des semences biologiques 
à pollinisation libre sauvées localement si l’objectif est de créer un inventaire de semences cultivées 
localement pour encourager la résilience communautaire. Réunissez votre équipe organisationnelle 
pour clarifier vos objectifs. Affichez ensuite vos lignes directrices afin que les clients et les personnes 
qui donnent des semences puissent bien comprendre la portée du projet. 

Au début, demandez des dons aux entreprises de semences, aux sauveurs de semences et aux 
jardiniers locaux. Assurez-vous de préciser les types de semences que vous cherchez. N’oubliez pas 
d’éviter les semences sauvées de plants hybrides, puisqu’elles ne seront pas d’origine pure. Si on 
vous fait don de ce genre de semences, étiquetez-les avec la mention suivante : Pas pour la 
sauvegarde.
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Faire germer :  
prendre soin de son inventaire  
et le cultiver
Il importe de vérifier la qualité des semences dans votre inventaire et de retirer celles 
qui présentent des problèmes. Votre banque de semences a le mandat, en tant que 
ressource communautaire, de partager des semences saines et non des semences 
atteintes de maladies, manquant de vigueur, affichant un mauvais taux de germination 
ou mal étiquetées. Vous obtiendrez de meilleurs résultats en éduquant vos clients sur la 
manière de prendre soin de leurs semences et de cultiver des semences de bonne 
qualité. Vous pouvez aussi mettre en place des systèmes et des procédures qui aideront 
ces derniers à prendre ou ajouter des semences de façon à ce que votre inventaire 
demeure organisé et rempli de semences saines et viables. 

Organisez votre inventaire de manière simple, pour que les clients puissent faire des recherches 
facilement, sans l’aide d’un bénévole. Déterminez comment les clients collecteront les semences et 
si vous imposerez des limites sur la quantité qu’ils peuvent prendre. Les gens pourraient par 
exemple prendre des sachets de semences emballés au préalable ou prendre une quantité dans des 
contenants en vrac, en respectant un système qui les encouragera à ne prendre que ce dont ils ont 
besoin. Vous devez donc réfléchir à la quantité de semences que vous avez, à la simplicité du 
système que vous souhaitez et à la facilité de trouver des variétés précise. 

Voici certains conseils pour organiser et stocker des semences :

• Catégories. Séparez les semences en catégories :
	›	 « Type » de culture, comme des fleurs, des fruits, des céréales, des fines herbes, des 

légumes et des semences diverses. Triez chaque type par ordre alphabétique.
	›	 Famille de plante, comme Brassicale, Cucurbitacée ou Solanacée. Triez par ordre 

alphabétique ou par sous-catégorie (par exemple en regroupant les tomates séparé-
ment des poivrons et aubergines, leurs cousins de la famille des solanacées). 

	›	 Facilité de sauvegarde. Divisez les variétés en sections dont le niveau de difficulté 
varie. Certaines semences sont plus faciles à sauvegarder que d’autres.

•	 Contenants de stockage. Les pots en verre, les enveloppes en papier, les sacs et les 
contenants de plastique offrent tous des avantages et des désavantages. Des pots en 
verre hermétiques sont une excellente solution pour protéger les semences de 
l’humidité et des insectes nuisibles, mais ils sont cassables. Les enveloppes sont 
compactes et facilitent la recherche, mais elles risquent plus d’être endommagées par 
l’humidité et les insectes nuisibles (les rongeurs peuvent grignoter des sacs et des 
contenants de plastique). 

•	 Espace de stockage. Présentez votre inventaire dans des bibliothèques, des com-
modes ou des classeurs, ou d’une autre manière originale (comme des valises ou des 
indexeurs de cartes de bibliothèque). Choisissez un endroit qui attirera l’attention et 
mettra les semences en valeur! Une bonne présentation veut dire des contenants bien 
étiquetés dans lesquels les gens pourront fouiller facilement. Cela protégera aussi les 
semences des insectes nuisibles (les classeurs en métal empêchent généralement les 
rongeurs d’accéder aux semences). 
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É T I Q U E T T E S 
Indiquez les détails qui suivent sur 
tous les contenants de semences :

Nom commun et variété

Nom latin

Année de récolte

Emplacement du jardin

Cultivateur

Isolement par rapport à la  
pollinisation croisée

Nombre de plants à partir desquels des 
semences ont été récoltées

Notes de sélection quant à la santé ou la 
vigueur

Description du plant

Date d’entrée dans les dossiers de la  
banque de semences
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Maintenir son inventaire 
Certaines banques de semences communautaires conservent des semences pour une courte période de 
temps seulement, quelques années ou même quelques mois entre le moment où les semences sont 
récoltées et le moment où elles sont prêtes à être de nouveau semées. D’autres les conservent plus 
longtemps. Par exemple, si votre collection inclut une quantité limitée de semences d’une variété rare ou 
menacée, il est bon de garder des « semences fondatrices ». Elles ne seront ainsi pas distribuées, mais 
utilisées seulement en quantité limitée pour cultiver la récolte de semences de l’année suivante (en 
s’assurant d’en garder au cas où la culture échouerait). 

Vous devez créer un espace « frais-sec-sombre » pour un entreposage de plus longue durée, puisque ce 
sont là les trois conditions d’entreposage optimales. (Une remarque concernant le « sec » : certains sauveurs 
ajoutent des sachets de silice ou autres agents dessiccatifs dans les tiroirs ou les boîtes qui contiennent les 
semences. Soyez prudents si vous procédez ainsi, puisque les semences pourraient devenir trop sèches, 
craquer et mourir.)

Tenir des dossiers
Établissez un système de consignation et de suivi qui pourra vous renseigner sur les variétés les plus 
populaires et les semences dont les stocks commencent à diminuer et pour lesquelles il faudrait assurer 
une production durant la prochaine saison de culture. Vos dossiers contiendront de l’information sur qui 
utilise votre banque de semences et comment. Ils vous aideront également à déterminer si vous devez 
limiter le nombre de semences que les gens peuvent prendre et les dons qui vous seraient utiles.  

•	 Semences entrantes. Il est nécessaire d’ajouter des semences à votre inventaire sur une base continue. Il 
vous faut aussi un bon système pour veiller à ce qu’il s’agisse de semences de qualité accompagnées de 
renseignements exacts. Une personne jouant le rôle d’hôte ou de bibliothécaire pourrait se charger 
d’accepter des semences et des renseignements des donateurs pour ensuite emballer, étiqueter et entrer 
celles-ci dans le système. Vous pourriez aussi choisir de simplement demander aux donateurs de placer 
les semences dans des types de contenants précis et de consigner ensuite leurs dons dans un registre 
d’inventaire. Le cas échéant, veillez à fournir des directives claires et à utiliser des affiches pour demander 
aux donateurs de fournir des renseignements détaillés qui refléteront votre système d’étiquetage, ainsi 
que les poids, volumes et taux de germination connus. Pensez à offrir une brève formation aux donateurs 
qui effectuent un don pour la première fois. Expliquez-leur votre système en soulignant les types de 
semences acceptés et le protocole à suivre en cas de dons. Après cette formation, les donateurs pourront 
venir porter des semences qu’un bénévole soit présent ou non. Si vous en avez la capacité et les bé-
névoles qu’il faut, vous pourriez même établir des exigences de germination relativement aux dons de 
semences.

•	 Semences sortantes. Un système pour effectuer un suivi de la distribution des semences pourrait être 
utile pour maintenir votre inventaire à jour. Demander aux clients de noter le type et la quantité de 
semences qu’ils prennent vous aidera à déterminer les variétés les plus populaires et celles dont les stocks 
commencent à diminuer en vue d’un réapprovisionnement. Vous pouvez opter pour un système papier 
ou un système informatique. Les deux peuvent bien fonctionner.  

Jeter des semences 
C’est une bonne idée de vérifier tout l’inventaire au moins une fois par année et de jeter ce qui est trop 
vieux, mal étiqueté ou semble contenir des insectes ou de la moisissure. Faites des essais de germination 
avec votre inventaire si vous le pouvez. Le moment à partir duquel une semence devient « trop vieille » 
dépend du type de semence (consultez le Tableau de sauvegarde des semences de Seed Matters pour en 
savoir plus sur la longévité des semences) et de la manière dont elle a été entreposée. Certaines banques 
conservent des semences plus âgées ou avec un faible taux de germination et suggèrent à leurs clients de 
tenir compte de cela en procédant à un ensemencement plus dense (trois ou quatre semences dans un 
trou au lieu d’une ou deux). Il vous incombe de signaler aux jardiniers les semences plus âgées ou dont le 
taux de germination pourrait laisser à désirer. Des clients frustrés qui auront planté des semences mortes et 
raté une saison de culture ne seront pas de grands partisans des semences communautaires.

Voici certains conseils pour un 
entreposage qui assurera la 
longévité de vos semences :
•	Accrochez un rideau isolé 

devant votre inventaire pour le 
protéger de la chaleur et de la 
lumière. Cela fonctionne 
particulièrement bien pour une 
bibliothèque.

•	Placez l’inventaire loin des 
sources de chaleur.

•	Placez un déshumidificateur 
dans l’espace d’entreposage et 
essayez de maintenir un taux 
d’humidité de 40 à 50 pour 
cent. 

•	Placez des semences dans le 
congélateur ou le réfrigérateur 
pour un entreposage à plus 
long terme (mais sans prendre 
ou ranger des semences dans 
cet espace régulièrement, 
parce qu’elles seront sujettes à 
faire de la condensation en 
passant du froid au chaud et 
cela influera négativement sur 
leur taux de germination).
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Les essais de germination renvoient à un procédé scientifique. Vous pourriez dépenser des 
milliers de dollars sur des chambres, des livres et des certificats de germination. Toutefois, la 
plupart des projets communautaires nécessitent des options plus simples qui donnent une 
bonne estimation des taux de germination. Voici quelques étapes fondamentales à suivre :

•	Placez de 20 à 30 semences en rangées sur un papier essuie-tout mouillé, pliez-le en 
deux ou couvrez-le d’un autre essuie-tout mouillé, placez dans un sac de plastique et 
fermez hermétiquement.

•	Étiquetez le sac en indiquant le nom et la date, et placez-le dans un endroit chaud.
•	Vérifiez les semences quotidiennement après trois jours. Regardez s’il y a des germina-

tions et humidifiez l’essuie-tout à l’aide d’un vaporisateur s’il est en train de dessécher. 
•	Après le nombre normal de jours de germination de la semence (la plupart prenant 

moins de huit jours), déterminez le nombre de semences qui ont germé. S’il y a 20 
semences et que seulement 10 ont germé, le taux de germination sera de 50 pour cent. 

•	Si le taux de germination est inférieur à 75 pour cent, dites aux clients qu’ils pourraient 
devoir ensemencer plus densément. Ça ne vaut probablement pas la peine de garder 
en stock les semences dont le taux de germination est inférieur à 50 pour cent.
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Participation continue des clients et bénévoles
Les nouvelles personnes qui fréquentent votre banque de semences se tourneront vers vous ou votre 
équipe pour obtenir des conseils sur la manière de s’impliquer. Assurez-vous d’avoir un système en 
place pour leur expliquer leur rôle dans le maintien de l’inventaire. Créez une page Facebook ou un site 
web, envoyez des courriels ou faites des annonces au sein de la communauté pour informer régulière-
ment les gens des dernières nouvelles et de la façon dont ils pourraient donner un coup de main. 

•	 Organisez des séances d’orientation. Prévoyez des moments où les nouveaux clients pourront 
venir en apprendre plus sur la banque de semences communautaire : la vision du projet, comment 
utiliser l’inventaire, des renseignements de base sur la sauvegarde et ce que l’on attend d’eux. 
Distribuez de la documentation plus détaillée et dites-leur où ils pourront trouver d’autres ressources 
(y compris des directives sur place). 

•	 Attribuez des tâches ou des responsabilités. Décidez si les clients doivent travailler un certain 
nombre d’heures ou si leur aide se fait entièrement sur une base volontaire. D’une façon ou d’une 
autre, créez un système qui définit clairement les responsabilités, priorise les tâches, fournit des 
instructions claires et indique si une formation ou une supervision particulière est nécessaire. Certaines 
banques comptent sur une personne qui agit comme hôte ou bibliothécaire pour voir à ce que les 
bénévoles se sentent utiles et demeurent engagés. Voici certaines tâches régulières à attribuer :

	 ›	 Nettoyer l’espace
	 ›	 Organiser l’inventaire
	 ›	 Emballer de nouveau les semences
	 ›	 Mettre à jour les dossiers d’inventaire
	 ›	 Faire des pancartes et affiches  
	 ›	 Donner des cours

•	 Créez un horaire/calendrier. Créez un calendrier public et demandez aux gens d’indiquer leur 
nom pour certains quarts de travail. Précisez les moments où un hôte sera présent. Un horaire de 
travail est particulièrement important s’il doit toujours avoir quelqu’un sur place, ou si vous avez 
besoin de personnel pour certains événements, par exemple des périodes supervisées pour les 
enfants, des séances d’orientation ou des activités éducatives. Essayez de voir quand vos bé-
névoles pourraient se réunir pour une formation ou un « party de bureau », ce qui rendra les tâches 
plus faciles et amusantes.

›	 Imprimer des étiquettes et de la documentation
›	 Rassembler des fournitures et voir au  
   réapprovisionnement
›	 Mettre à jour les dossiers des membres
›	 Rédiger des billets de blogue ou des  
   publications sur les réseaux sociaux
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Encourager la sauvegarde et le partage des semences
De nombreuses banques de semences communautaires découvrent durant leurs premières années 
d’existence que les gens tendent à prendre des semences sans en donner en échange. Toutes les banques 
ont besoin de dépôts et de réserves. Relever ce défi peut s’avérer la partie la plus enrichissante du projet. 
Enseignez aux gens les techniques liées à la sauvegarde des semences et l’importance de celle-ci afin qu’ils 
puissent choisir de jouer un rôle plus actif dans le système de semences local. Le jour viendra où vous 
pourrez compter sur un groupe de sauveurs de semences qui feront l’effort de donner des semences chaque 
année, ce qui augmentera le capital de votre communauté. 

•	 Enseignez aux gens comment sauver des semences. On trouve dans les communautés des sauveurs de 
semences de tous les niveaux d’expertise. L’astuce est de réunir les débutants et les experts. 

	 ›	 Prévoyez des cours et des ateliers..
	 ›	 Créez un programme de mentorat pour tisser des liens entre la prochaine génération de sauveurs et 

des mentors qui pourront fournir des directives personnalisées. 
	 ›	 Proposez des livres et du matériel éducatif sur le sujet. 
	 ›	 Faites des démonstrations ailleurs que dans la banque de semences, par exemple dans un jardin 

communautaire ou le jardin d’un sauveur chevronné.

•	 Fournissez aux gens des incitatifs pour qu’ils donnent des semences. Découvrir l’importance des 
systèmes de semences locaux, durables et ancrés dans la communauté pourrait être la solution pour 
amener une communauté à s’impliquer davantage dans la sauvegarde des semences. Cependant, 
quelques incitatifs peuvent aussi aider :

	 ›	 Permettez aux gens qui donnent des semences de prendre de plus grandes quantités, ou laissez-les 
choisir en premier lorsque vous avez de nouvelles semences.

	 ›	 Exigez que les gens s’engagent à sauver des semences comme condition pour utiliser la banque de 
semences communautaire.

	 ›	 Offrez des prix aux gens qui donnent des semences, un peu comme les bibliothèques offrent parfois 
des prix aux enfants qui lisent des livres durant l’été (demandez des dons de coupons, de billets ou de 
chèques-cadeaux à des entreprises locales).

•	 Mettez sur pied un programme de production de semences. Ce genre de programme est normale-
ment géré par des gens qui souhaitent augmenter la quantité de semences de variétés précises au sein de 
leur communauté. Peut-être qu’une variété est menacée de disparaître de l’inventaire ou peut-être qu’elle 
est tellement populaire que la communauté en redemande. Vous pourriez être surpris de constater à quel 
point les gens sont prêts à participer à un programme officiel sachant qu’ils auront un but concret, celui de 
produire des semences très appréciées. 

Un programme de production de semences permettra aux gens de concentrer leurs efforts, de garantir 
que leur labeur sera apprécié et peut-être même de déterminer si une variété est perdue ou perdure au 
sein de votre communauté. Vous pouvez opter pour un programme individuel ou créer un jardin commu-
nautaire réservé aux semences (consultez le document Comment organiser un jardin de semences com-
munautaire de Seed Matters). Il faudra du temps pour décider si un tel programme est nécessaire et la 
meilleure façon de le gérer, mais voici les étapes de base à suivre : 
1)	 Rencontrez les sauveurs de semences de votre groupe et fixez des priorités d’inventaire selon le 

volume et la popularité des variétés.
2)	 Cernez les cultivateurs qui sont le plus aptes à produire certaines cultures ou variétés (par exemple, 

ont-ils de la place pour des cultures qui exigent des populations de plus grande taille?). 
3)	 Assurez-vous que le niveau de compétence d’une personne correspond au niveau de compétence 

requis pour sauver les semences qui lui sont assignées, ou veillez à ce que les sauveurs débutants 
collaborent avec un mentor qui pourra les guider tout au long de la saison de culture.

4)	 Notez qui s’est engagés à cultiver quelle variété, et soyez clair quant à ce que l’on attend des cultivateurs.
5)	 Demandez aux cultivateurs de vous donner des nouvelles au milieu de la saison pour vous dire 

comment se porte la culture ou si celle-ci a échoué afin que vous puissiez réfléchir à d’autres options 
pour réapprovisionner votre inventaire.
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Transplanter : 
repandre les semences et la bonne 
nouvelle
Une banque de semences communautaire complète chaque année le cycle de 
cultiver, de récolter et de partager des semences, en plus de produire un savoir qui 
mérite d’être diffusé. En tant que dépôt local de semences et projet communautaire 
réussi, votre banque de semences pourra aider diverses personnes, y compris des 
organisateurs dans d’autres emplacements. Veillez donc à communiquer 
l’expérience de votre communauté et à trouver d’autres moyens de rendre vos 
semences utiles. 

•	Donnez des semences à des projets locaux qui pourraient en avoir besoin, comme des jardins 
scolaires ou des jardins communautaires. Proposez-leur de les aider à intégrer la sauvegarde 
de semences dans leur projet, ou utilisez leurs jardins comme emplacement pour enseigner 
des techniques de sauvegarde.

•	Apportez des semences dans les marchés fermiers, les expositions florales, les visites de jardin 
ou tout autre événement où vous pourriez faire la promotion de votre projet et distribuer des 
semences aux membres de la communauté.

•	Communiquez avec des journalistes ou des blogueurs qui pourraient s’intéresser à votre 
projet. Rédigez un communiqué de presse ou envoyez des courriels pour faire connaître votre 
travail.

•	Servez de modèle pour d’autres banques de semences communautaires. Partagez des photos, 
des histoires ou des conseils sur la réussite de votre projet. Nouez des liens avec le réseau 
croissant de sauveurs de semences en créant une page Facebook ou un site web. Votre 
banque de semences pourrait servir d’inspiration et amener d’autres gens à mettre sur pied un 
projet complémentaire dans votre communauté ou reproduire votre projet ailleurs. Laissez le 
monde entier découvrir ce que vous faites!

•	Assurez-vous de communiquer avec nous chez Seed Matters pour partager vos histoires et, 
ainsi, les intégrer à la grande histoire des semences.
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